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JOURNÉE MONDIALE DE L’ARBRE À SIDI-BEL-ABBÈS

«Une route verte sans accident de circulation»
MASCARA

Arrêt de travail
dans une

entreprise
chinoise 
à Ouled

Abdelwahed
Des travailleurs

algériens exerçant dans
une carrière située à
Ouled Abdelwaheb,
commune de Makda dans
la wilaya de Mascara, ont
observé un arrêt de travail
dans la matinée de
mercredi dernier, après
que deux d’entre eux ont
été blessés légèrement,
selon notre source, par
une explosion dans la
carrière exploitée par
l'entreprise chinoise Cetic.
Ils ont tenu à manifester
leur solidarité et exigent
plus de sérénité dans leur
travail avec un ramassage
minutieux, disent-ils, des
résidus d’explosifs qui
seraient à l’origine de cet
incident, heureusement
sans gravité. Les deux
personnes ont été
transférées à l’hôpital de
Ghriss et l’ont quitté après
avoir reçu des soins.

M. Meddeber

Cinq
baraques 
de fruits 

et légumes
incendiées 
à Maoussa
Nous avons appris de

source bien  informée que
les citoyens de la
commune de Maoussa
ont été surpris vendredi
matin en constatant que
cinq baraques de la
localité   appartenant à
des marchands de
légumes ont été calcinées
durant la nuit. L’on ignore
encore les circonstances
de ce sinistre.

M. M.

Un mort
dans une

rixe
C’est une rixe qui s’est

terminée par une tragédie
ce jeudi vers 18h à
Mascara dans le quartier
Zone 8,  plus précisément
à la cité DNC. 

Les deux antagonistes
auraient échangé des
coups de couteau et
étaient tous les deux âgés
de 19 ans environ. L’un
d’eux est mort et l’autre
hospitalisé pour
blessures.

M. M.

Un événement organisé
par la direction des forêts
avec la collaboration de la
Gendarmerie nationale, de
la Sûreté nationale, de la
Protection civile, de l’APC,
des scouts,  du Croissant-
Rouge algérien et de la
direction des travaux publics
et auquel la zaouïa Tijania
de Sidi-Bel-Abbès a tenu à
participer pour marquer son
centenaire. Les différents
acteurs dans cette journée

se sont, tôt dans la matinée
de jeudi dernier, déployés
sur plus 10 km sur la rocade
nord pour planter 650 arbres
palmiers, portant à un millier
le total des plants mis en
terre jusqu’au 21 mars de
cette année. 

La rocade nord a aussi
été égayée par le laurier
rose. Sidi-Bel-Abbès est
parvenue à enregistrer un
score appréciable avec le
reboisement de 3 500 ha en

pin d’Alep, entre 2008 et le
21 mars 2009, qui a touché
le sud de la wilaya,
notamment la région de
Tafessour, Taourira, Ras El-
Ma, Teghlinet, Mezaourou et
la forêt d’El-Merd dans la
localité de Belarbi. 

La plantation pastorale,
quant à elle, a concerné la
région steppique de Bir El-
Hammam sur une entendue
de 150 ha. Il convient de
souligner que le parc
forestier de la wilaya de Sidi-
Bel-Abbès a subi de graves
préjudices durant ces deux
dernières décennies,
accusant un déficit important
de 15 000 ha d’arbres de

différentes espèces
dévastés par des incendies.
A rappeler aussi que Sidi-
Bel-Abbès a vécu des
tempêtes et des vents
violents au début de ce mois
qui ont fortement nui à son
parc forestier avec
l’arrachage de plus d’un
millier d’arbres de toutes
espèces, pin d’alep,
eucalyptus, cyprès,
caroubier, peuplier, faux
poivriers et casuriena. Après
le passage de la tornade, la
capitale de la Mekerra s’est
réveillée sur un spectacle de
désolation avec des
centaines et des centaines
d’arbres gisant par terre. La

dévastation la plus
importante  a été enregitée
au niveau du site du lac Sidi
Mohamed Benali qui à lui
seul a perdu plus de 140
arbres qui offraient
beaucoup d’ombrage aux
nombreux visiteurs.

Face à ces préjudices
subis par ses forêts et ses
sites, véritables poumons, la
direction des forêts
s’acharne à déployer plus
d’efforts et mène
régulièrement de vastes
opérations de reboisement
dont la dernière date de la
semaine passée.

A. M.

La Journée mondiale de l’arbre correspondant au
21 mars, une journée jumelée cette fois avec les
festivités du 19 Mars, a été célébrée avec faste dans la
wilaya de Sidi-Bel-Abbès sous le thème «Une route
verte sans accident de circulation».

DIRECTION DE L’HYDRAULIQUE DE ANNABA

Les fruits d’une dynamique
Dans un souci d’œuvrer à

l’amélioration du secteur par une
approche pragmatique et
réfléchie, la direction de
l’hydraulique de la  wilaya de
Annaba a procédé à l’élaboration
simultanée de deux schémas
directeurs pour l’appro-
visionnement des populations en
eau potable, l’assainissement et
la protection contre les
inondations.

Mis en application, ces deux
instruments rationnels, uniques en
Algérie, permettront l’établissement
d’un programme pluriannuel de mise
à niveau et de renforcement d’une
ressource vitale ainsi que la
réalisation d’infrastructures
durables. A l’exemple de ceux
destinés à l’assainissement dont la
durée d’âge est prévue pour une
période dépassant le siècle. Malgré
les nombreux forages situés sur le
territoire de la wilaya, les besoins en
eau d’Annaba, quatrième ville du
pays et importante région
industrielle, touristique et à un degré
moindre agricole et d’élevage, sont
immenses. D’où sa dépendance,
dans une large mesure, des trois
wilayas limitrophes (El-Tarf, Skikda
et Guelma). Cette situation n’a pas
empêché la même direction de
consentir des efforts appréciables en
engageant un important
investissement durant la dernière
décennie. Plus de 30 milliards de DA
ont été ainsi injectés pour la
concrétisation de 91 opérations
d’envergure. Elles ont concerné en
premier lieu l’amélioration de l’AEP
en dotation durant ces dernières
années. Classant Annaba en tête
des plus importants centres urbains
du pays, cette dotation est passée
de 90 litres par jour et par habitant à

plus de 150 litres et une distribution
quotidienne avec une plage horaire
de plus de 12 heures. «La direction
de l’hydraulique s’est fixé comme
objectif à court terme d’arriver à un
approvisionnement H24», nous
affirme M. Ali Hamam, son premier
responsable. Il s’agit de l’une des
premières wilayas d’Algérie à
réaliser un raccordement à l’eau
potable de l’ordre de 97%. 

Cette amélioration s’est traduite
également par une meilleure qualité
de l’eau, une lutte continue contre
les déperditions et le raccordement
sur le réseau de distribution des
zones de la wilaya jusque-là
défavorisées. 

Outre la pose de nouvelles
conduites en fonte et PEHD, aux lieu
et place des conduites classiques,
portant ce réseau à 1 249 km, alors
qu’il ne dépassait pas les 811 km,
cet effort s’est aussi traduit pour le
stockage, par l’augmentation du
nombre des réservoirs de 46%, des
stations de pompage (65%) et de
celles du traitement de l’eau potable
de 100%. 

Au même titre que l’AEP,
l’assainissement et la lutte contre les
inondations constituent l’autre
préoccupation à laquelle s’attellent
les cadres et travailleurs du secteur
de l’hydraulique de Annaba avec
comme objectif l’amélioration des
conditions d’hygiène et de vie de la
population et sa préservation des
crues. Ces dernières avaient, les
précédentes années, causé de
graves et importants dégâts ainsi
que des drames. Ce qui n’a pas été
le cas pour l’hiver de cette année.
Durant la même période, le taux de
raccordement aux réseaux
d’assainissement est passé de 80 à
96% ; celui  des stations de relevage

a enregistré un record de 300%. 
Il est passé de 8 à 34 stations.

Mise en place et rénovation de
collecteurs d’évacuation des eaux
usées et pluviales en béton armé,
pose de conduites de refoulement,
curage et reprofilage du réseau
hydrographique, réalisation de
stations de relevage pour la
dépollution des plages et de vannes
murales dans le but d’éviter les
rejets des eaux utilisées en mer sont
entre autres les travaux réalisés
durant la seule année 2008.

Avec un bilan aussi satisfaisant,
la direction de l’hydraulique de
Annaba ne compte pas s’arrêter en
si bon chemin. Ses perspectives de
développement du secteur basées
sur les résultats des schémas
directeurs sus-cités et établis dans
le but d’une rationalisation optimale
des dépenses publiques portent,
outre la distribution quotidienne et à
court terme de l’eau potable en H24,
sur le développement des  réseaux
AEP et assainissement dans les
quelques zones rurales encore
dépourvues ainsi qu’en faveur des
nouvelles extensions urbaines.

Dans cet ordre d’idées, il y a lieu
de citer la mobilisation des
ressources nouvelles tirées du
barrage de Bougous (El-Tarf)
pouvant emmagasiner 44 millions de
mètres cubes. Les travaux de ce
barrage sont en phase finale. Il y
aura également l’apport de la station
de dessalement d’eau de mer d’une
capacité de 50 000 m3/jour. 

L’agriculture et l’industrie
profiteront elles aussi de cette
dynamique. Elles seront
destinatrices des eaux épurées par
l’importante station en édification à
Laâlalig, dans la commune d’El-
Bouni, et qui entrera en service à la

fin de l’année en cours. La lutte
contre les inondations par
l’édification de barrage écréteur et
collecteur en tunnel des cours d’eau
de la wilaya, ainsi que
l’aménagement des débouchés de
ces oueds principalement ceux du
Seybouse et Boukhmira
l’achèvement du traitement des
caves et vide-sanitaires et la
suppression des fosses septiques. Il
est également prévu un transfert du
savoir par l’operateur allemand
Gelsenwasser, à qui est confiée la
gestion déléguée de l’eau, au profit
du personnel à travers la formation
et le perfectionnement. Celui-ci est
tenu, par ailleurs, de veiller à
l’introduction d’instruments de
gestion performants et modernes
dans l’exploitation des ouvrages
hydrauliques en exploitation. Toutes
ces réalisations destinées à
améliorer le quotidien de la
population requièrent de sa part une
utilisation rationnelle. 

Comme elle doit veiller à
préserver cette ressource vitale de
toute pollution pouvant
éventuellement causer des
problèmes sanitaires, à l’exemple
des maladies à transmission
hydrique (MTH). C’est ce que se
propose d’expliquer la direction de
l’hydraulique d’Annaba à l’occasion
de la journée mondiale de l’eau qui
coïncide avec le 22 mars courant. 

Elle a prévu en ce sens
l’organisation d’actions de
sensibilisation du large public à
l’aide de publications, conférences,
tables rondes et cours-pilotes
destinés aux écoliers dans une
perspective de préservation de cette
ressource sans laquelle il n’y a pas
de vie. 

Ali Bouacha

En visite de travail dans la wilaya de Oum-
El-Bouaghi, M. Benbada, ministre de la PME-
PMI, a inauguré un centre spécialisé dans la
promotion de l’artisanat traditionnel au niveau
de la commune de Meskiana, 60 km à l’est du
chef-lieu de la wilaya. 

La délégation s’est rendue ensuite à Aïn Beïda,
où M. le ministre a inspecté le projet de réalisation
d’une maison de l’artisanat, d’un centre de
facilitation et des ateliers réservés à l’exposition-
vente des produits artisanaux. 

Ce projet d’une enveloppe de l’ordre de
110 000 000 DA a atteint un taux de réalisation de
65%. Au chef-lieu de wilaya, la délégation a visité
une exposition concours des plats traditionnels,

œuvres d’associations et de femmes au foyer,
organisée par la Chambre de l’artisanat, à sa tête
M. Siad K., qui chapote aussi celle de la wilaya de
Khenchela, en collaboration avec le directeur de la
PME-PMI. En parallèle, le coup d’envoi d’une
journée d’étude sur l’artisanat est donné par  le
wali en présence du ministre de la PME-PMI qui,
tour à tour insistèrent sur la disponibilité des
pouvoirs publics à relancer les petites et
moyennes entreprises.

A l’occasion, M. Benbada a remis trois crédits
Ansej aux bénéficiaires. Dans l’après-midi, la
délégation se rendit à Aïn M’lila, à 60 km à l’ouest
du chef lieu de la wilaya, pour visiter une usine
privée spécialisée dans la fabrication d'huile de
table dont le montant de l’investissement avoisine

les 3 650 000 000 DA, et employant 195
travailleurs. Le patron de cette entreprise compte
lancer une savonnerie début avril 2009 qui
générera une centaine d’emplois. L’autre usine
privée visitée par la délégation est spécialisée
dans la fabrication de filtres de différents usages
(industriels et automobiles) qui emploie une
centaine de travailleurs. 

Le montant de l’investissement est de
260 000 000 DA. Dans un point de presse, et
répondant à l’une de nos questions, le ministre a
étayé les conditions d’accès aux crédits,
notamment la volonté de son département et les
orientations données aux institutions financières
pour alléger les procédures d'octroi de crédits.

Moussa Chtatha

BENBADA À OUM-EL-BOUAGHI

La PME-PMI élément moteur de la relance économique


